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Comité exécutif du HCR 

Octobre 2024 

Intervention du représentant permanent de la France 

 

 

Monsieur le Haut-Commissaire, 

Mesdames et Messieurs, 

S’il est une incarnation de l’impérieuse nécessité des Nations Unies dans le monde, c’est sans 

conteste l’organisation dont vous portez avec tant de conviction l’idéal et l’action.   

Face aux difficultés terribles que rencontre la société internationale, l’engagement humanitaire 

apporte une réponse de solidarité et d’humanité. Je veux commencer ici par saluer l’action du 

personnel humanitaire qui, sur le terrain comme au siège, chaque jour, s’investit pour incarner cet 

idéal commun. Et je veux dire ici toute l’admiration et le soutien de la France pour votre action et 

celle de vos équipes. Le sentiment de dette que nous avons envers ceux qui, jamais, n’auraient dû 

perdre la vie dans l’exercice de ces fonctions, est immense. 

Monsieur le Haut-Commissaire,  

Vous l’avez dit : la situation actuelle est effroyable. Le Liban, qui lui-même accueille des millions de 

réfugiés, devient à son tour une terre de déplacement. La terrible situation libanaise vient s’ajouter 

à celles de Gaza, de l’Ukraine, du Soudan et de dizaines de crises qui mobilisent les équipes du HCR 

au service des plus vulnérables. 

Face à ces crises, merci, Monsieur le Haut-Commissaire, de ne pas vous résoudre. La France est à 

vos côtés pour agir.  

 

2/ Nous devons d’abord et urgemment agir pour la paix. La France continuera résolument de 

soutenir l’Ukraine, où la Russie doit mettre fin à la guerre d’agression illégale qu’elle mène depuis 

février 2022, en violation des principes les plus élémentaires de la Charte des Nations Unies.  

Au Liban, comme l’a appelé la France avec de nombreux partenaires, il faut un cessez-le-feu 

immédiat et durable pour mettre fin à l’escalade militaire dans la région et ouvrir la voie à un 
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règlement diplomatique du conflit. La souveraineté et l'intégrité territoriale du Liban doivent être 

impérativement restaurées.  

A Gaza, il est urgent que les parties acceptent un cessez-le-feu et mettent tout en œuvre pour 

s’acquitter de leurs obligations au titre du DIH, y compris la libération des otages, et mettent fin à 

trop de souffrance et de destructions. 

Au Liban, à Gaza et dans les Territoires palestiniens, en Ukraine, au Soudan, en Birmanie et dans 

d’autres théâtres de conflit, les populations civiles sont les premières victimes. Vous le rappeliez 

hier, Monsieur le Haut-Commissaire : en ce 75ème anniversaire des Conventions de Genève et à 

deux semaines de la 34ème conférence du mouvement international de la Croix Rouge et du 

Croissant Rouge, il est absolument inacceptable que soit ainsi bafoué le droit international 

humanitaire, qui est le plus petit dénominateur commun de notre humanité en temps de guerre.  

 

Monsieur le Haut-Commissaire,  

A vos côtés, nous devons aussi faire le choix de la solidarité. Le Pacte mondial sur les réfugiés 

nous montre la voie, et la France s’y engage avec détermination.  

La solidarité s’incarne dans des politiques d’accueil inclusives mises en place pour les réfugiés en 

France, soit près de 600.00 personnes : apprentissage du français, accès à un logement et à 

l’éducation, formation professionnelle, inclusion par le sport. Près de 600 000 personnes 

bénéficient de la protection internationale en France. 

Cette solidarité se déploie aussi à l’égard des plus vulnérables : grâce à l’initiative  « Avec elles », 

lancée lors du Forum mondial sur les réfugiés avec le concours de dizaines d’Etats, 

d’organisations et du secteur privé, la France s’est engagée à mener des politiques ambitieuses, 

et à réinstaller sur son territoire des femmes réfugiées particulièrement vulnérables.  

La solidarité envers les réfugiés se nourrit d’émotion et d’espoir : les victoires olympiques de la 

délégation des réfugiés cet été à Paris ont adressé un message d’espérance à des millions de 

personnes déplacées et réfugiées, et les lauriers olympiques qui vous ont été remis à Paris rendent 

hommage à votre travail et celui de vos équipes, au quotidien, pour porter leur voix. 

Cet impératif de solidarité est crucial aussi envers les Etats et communautés hôtes. Nous savons 

l’importance des efforts du Tchad, de l’Ouganda, de l’Ethiopie, de la Jordanie, du Liban, de la 

Turquie, du Bangladesh, du Pakistan et de tant d’autres qui accueillent et protègent les réfugiés.  
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La France a triplé ses contributions volontaires au HCR. Cette contribution (120 millions d’euros 

en 2023, déjà 100 millions d’euros en 2024) permet notamment de soutenir, de manière ciblée, 

les pays d’accueil des réfugiés : nous l’avons fait en Ouganda, par exemple, en appui à un projet 

axé sur la résilience climatique pour les réfugiés et les communautés d’accueil dans ce pays.  

Monsieur le Haut-Commissaire,  

4/ La France se tient à vos côtés pour donner au système humanitaire les moyens de répondre 

efficacement à l’urgence et d’être auprès de ceux qui en ont le plus besoin. Nous l’avons fait en 

avril dernier avec la conférence humanitaire internationale pour le Soudan, organisée à Paris avec 

l’Allemagne et l’Union Européenne.  

Aujourd’hui, face à l’urgence au Liban et pour répondre aux besoins de protection et de secours 

d’urgence de la population, le Président de la République française Emmanuel Macron réunira la 

communauté internationale à Paris le 24 octobre. Vous y êtes bien entendu convié.  

Vous l’avez clairement dit : pour financer durablement le système humanitaire, la diversification 

est un impératif. Il est urgent d’impliquer de nouveaux acteurs : institutions financières 

internationales, agences de développement, secteur privé, Etats en nombre plus important. Nous 

vous remercions de votre action.  

Vous avez par ailleurs lancé une réflexion importante sur les rôles et places respectives de l’action 

humanitaire, qui vise l’urgence par définition, et de l’action de développement, qui doit à un 

certain moment et dans certaines conditions prendre le relai. C’est un thème important et sensible 

sur lequel nous souhaitons travailler avec vous, en transparence et avec ambition, en étroit 

partenariat avec les Etats hôtes et avec l’ensemble du système multilatéral. 

 

Monsieur le Haut-Commissaire, 

Votre action est exemplaire, celle de vos équipes héroïque. Nous vous devons, nous leur devons 

notre plein appui. Celui de la France sera résolu et sans faille. 

 

Je vous remercie./. 


